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2| Alerte/ IndonZsie

L©®nde de
choc traverse
|Cle de Java

Dix-sept mois apre s le tsunami qui a touchZ

|®e de Sumatra, IhdonZsie a dz affronter le choc
d@ne nouvelle catastrophe naturelle.

Un violent sZisme a secouZ larZgion de Yogyakarta,
sur |®e de Java, le 27 mai dernier.
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En chiffres

%5800 morts, plus de
35000 blessZs et environ
500000 sans-abri.
150000 habitations ont ZtZ
entier ement dZtruites et
184000 ont ZtZ sZrieusement
endommagZes, selon
IOAgence nationale de
coordination de IOaide pour
les catastrophes (Bakornas).
¥ Le sZisme a atteint sur deux des plaques
6,3 dOamplitude sur IOZchelle tectoniques les plus actives

. de Richter . de la planste.
I I I al ¥ Avec 220 millions dOhabitants, ¥ 450 rZpliques ont ZtZ

LOIndonZsie fait appel IOIndonZs[e est lel® pays le enre~g|strZevs (.jans le centre

~®aide inter nati | plus peuplZ au monde. de I0IndonZsie ent le 27 et
alde Inter na Ionale ¥ L3idonZsie se trouve le 28 mai, selon IOAgence

des le lendemain du sur Qla ceinture de feu nationale de mZtZorologie

sZisme. du Pacifique EcOest-"-dire et de gZophysique.
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G Lorsque le sZisme sOest
produit, ma femme a voulu
immZdiatement sortir de la
maison avec notre fille, mais
elle a chutZ en courant et elle
sOest retrouvZe sous les
dZbris. Notre fille nOa que
quelques plaies aux Zpaules
et au visage mais ma femme
a le bras cassZ. Actuellement,
elle est en train de se faire
opZrer et nous IQattendons. Si
nous avons ZtZ blessZs, cOest
parce que nous habitons sur
le chemin du tremblement

de terre, dans un village du
sous-district de Pundong,
10un des plus touchZs.

E cause des problemes de
transport, nous nOavons

pu arriver ~ IOh™pital que le
lendemain de la catastrophe.
Heureusement, nous avons
ZtZ acceptZs car il est tres
surchargZ. Mais ds que

ma femme a la permission

de sortir, jOaimerais que 10on
rentre chez nous, meme

si notre maison est
complstement dZtruite E.

© Stéphane Lehr
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Des le 27 mai, IOh™pital de Bantul sOesbuvZ dZbordZ par I04fux des blessZs. Les opZrations orthop Zdiques se succe dent dans les blocs de IOh™al Bethesda.

Sx longues secondes de

SfISMEReportage / La chirurgie humanitaire a reprZsentZ le premier @u de la mission
dOurgence apres le sZisme. Mais tres vite, les carees en ressources humaines et en
Zquipements ont fait appara’tre des besoins en sa#tprimaire.

Is surgissentde fason conti- 10 Ztabiissementne dZsemplittoumise en place pour soulager lapose un probleme crucial dans

nue dans lacour dOentrZe dgours pas, cingjours apreslacatas-surcharge de travail des Zquipesette zone fortement peuplZe.

IGh™pital. lls arrivent en vo itrophe.C 1 500 patients ont ZtZ indonZsiennes Dans 90 % des

ture, enambulance, “moto, admisiciendeux jours Eaconte cas, nous avonsrZalisZ desinter-DES VILLAGES ENTIERS

en charretteE BlessZs par RZgis Garrigue, mZdecin urgen-ventions orthopZdiques, des rZducDfFIGURfS
le sZisme, ils ont parfois attendutiste, membre du CA et respon- tions de fractures, des pl%otres etyne vingtaine de kilomstres plus
plusieurs jours avant datteindresable de mission*BornZ6Nous traitZ des plaies infectZes EJoin, en plein ciur des rizisres,
IGh™pital de Bantul, IOun des pls®mmes intervenus au service degrZcise GZrard Pascal, chiru rgienle village de Srihardono fait p%ole
sollicitZs depuis le sZisme car ilurgences dss le lendemain du Commentloger toutce monde ?figure. Tout sOest ZcroulZ excep-
estsituZ dans une zone dZtruite 'sZisme pour aider le staff indo- COest le casse-tste que doit rZsotions faites de quelques armoires
80%.C La rumeur courait qudil nZsien " Zvaluer la gravitZ des dre au jour le jour le service deset dDencadrements de portes qui
nOy avait plus de place alors on ablessures etapporter les premiemmdmissions. Des lits ont ZtZ posZsu rgissent des tas de briques et de
attendu dans notre village avant soins E dans les couloirs, dans les salles™les enchevetrZes. PlongZs dans
de venirici E raconte une femme Dans lamajoritZ des cas, les ble sdOattente et meme dans la couun silence inhabituel, une poi-
dOune quarantaine dOannZes qils sont victimes de fracturesdOentrZe pour accueillir les ble sgnZe dOhabitants dZambulent au
vientdOetre opZrZe dOune fracturet de plaies infectZes. COessZs et leur famille. Tres souvent, milieu des dZcombres, encore
au bras. SituZ * une vingtaine pourquoi une premisre Zquipe leurs maisons ont ZtZ dZtruites esous le chod; Le matindusZisme,
de kilometres de Yogyakarta, chiru rgicale de |Oassociation sOeifs se retrouvent sans abri, ce quij©Ztais en train de boire duthZ E,
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Nos objectifs principaux

sOest arrstZe
“~ la mi-juin en raison
du retour ~ la normale du
nombre de patients admis
quotidiennement. Mais
des besoins en chirurgie
orthopZdique ayant ZtZ
repZrZs ~ Yogyakarta, la
plus grande ville de la rZgion,
nos Zquipes se sont alors
dZplacZes. Elles sont
Dr Nila assure une consultation mobile dans le village de Srihardono. intervenues des la mi-juin
" IGh™pital Bethesda, o*
des opZrations difficiles

notamment des multi-
fractures D ont pu stre
rZalisZes en collaboration

avec les personnels
indonZsiens et dOautres
raconte "voix basse Tardini, debout Nous pouvons quand meme nousqu®elle travaillait “ Aceh pour la ONG travaillant sur place.
d evant les dZcombres de sa maiabriter sous les tentes mises enmission post-tsunan Lesble s-
sonMonfils, lui, prenait sadouche. place dans le village et nous nous sZs les plus graves se sont dZbrouillZs
Etlorsque jOai senti la secoussesommes organisZs pour prZparempour rejoindre IOh™pital de
nous sommes immZdiatementsorehaque jour des repas. Nous avonsBantul mais certains dOentre eux
tis et nous avons couru tres vite eu de la chance car le soleil Ztait sontdZj revenus etil faut refair e
jusqu®”1GentrZe du village, le plugevZ lorsque celasOest passZ. Siles pansements. DOautres Hess s sein des zones rurales
loin possible des maisons. LessZisme Ztait arrivZ la nuit, il y nOont pas voulu quitter les lieuxdZtruites. Elles ont 7t7
gens quiont de lafamille dans la auraiteu beaucoup plus de mortsE et leurs plaies se sontinfectZes Epoursuivies jusqu®” la fin du
rZgion ontimmZdiatementprisla E ¢c™1tZ de lui, deux femmes seChaque jour, plusieurs Zquipesmois de juillet, au moment oe
route mais nous sommes encoralirigentvers le C pustuE, le centremobiles parcourent la zone pour les structures indonZsiennes
nombreux " rester ici, meme si de santZ local, pour se faireapporter des soins de santZeprenaient peu " peu leurs
160on nda plus de toit pour dormirsoigner. primaire. activitZs dans les zones
Une Zquipe del®association vien€ LOZpicentredu sZisme se troles plus dZtruites.
de sOinstaller dans la cour car IQinsantdans lamer, il Ztait Ztonnant
tZrieur du b%timent, avec ses norgue seule laville de Bantul soittou-
breuses fissures, nOest plus en Zteh Z e. COest pourquoi nous avons
dOaccueillir quiconqu€ Nous menZ de nombreuses explorations et mises en
nous sommes rendu compte lorsaux alentours Erappelle Axelle veille ~ cause du transfert
dOune mission exploratoireRonsse, premisre coordinatrice momentanZ des Zquipes suite

© Stéphane Lehr
© Stéphane Lehr

qudaucun soin nOZtait dispens#Zdicale de la mission. au sZisme, ont pu reprendre
iciE prZcisele DrNila,dZpechZe STfPHANIE SENETIleurs activitZs normales des
sur la mission dOurgence alors: SUIVRE SUR LE \HEB la fin du mois de juin.

www.medecinsdumonde.org Ni 84 septembre 2006



6

| SZisme éndonZsie

Vellle permanente
sur |Oarchipel

SfISMEReportage / La mission dOurgence a pu dZmarrer ses activitdss le lendemain
du sZisme gri%oce " la prZsence dOZquipes et de makr appartenant aux trois missions
dZj" prZsentes en IndonZsie: ~ Aceh, ~ Jakarta et @ Papouasie occidentale.

Notreforce a
ZAZdecommren-
cernosactions
dansles48hsui-
vantlesAsmeE,
anayseVincent
Cauche, coordinateur gZriZrd en
IndonZsie. CEtsi nous avons ZZ
aussi rZactifs, cCest gr%se aux
moyensque nousavions” proxi-
mitZ, en termes de ressouces
humaines et de matZrielsE La
premisre Zaquipe, en provenance
deJalarta, estarrivZedss lelen
demain de la catastrophe tandis
que |O4uipe de Papuasie ocdi-
dentale amisle pied sur lesd de
Java48hplustard. Unkit catasro-
phe,permetartlapriseenchage
dOumillier de patierts pendart
quinze jours, se trouvait dZj”
Jakara. Un aurekit, prorenant
delamission post-tsunami d@ceh
surl@®ledeSumatra,apustreace-
minZrapidenentversYogyakata.
Danscegenedecontecte,chaque
heure compte. Ayant une expZ
riencedudAouaenent” Jekat a,
lacapitag,lelogigicienapuasu-
rer uneliviasondesmatZids” IG™
pital de Bartul, deux joursapres
lesZismeGLamiseenplacedela
mission dOugerce a ZZfacilitZe
par laprZseenedugaffindanZien
qui fait partiedenosmissions” long

terme Egjoute Axelle Ronsse, la pour la santZ primaire dans lesnouvelles Zquipes composZes
premiere coordinatrice mZdicale centresde soins locaux. E I0h™ pidOexpatriZs etdOIndonZsiensrecru-
arrivZe “YogyakargM-mesOQils tal Bethesda de Yokyakarta, partZssur place, ontdonc prisle relais,
viennent de diff Zrentes rZgionsexemple, I0Zquipe de chirurgig¢andis quOun nouveau kit catas-
dOIndonZsiecommeAceh, JakanbaZraitaux c™tZs des personnels indmephe a ZtZ prZpositionnZ * Jakarta.
ou Mulia, en Papouasie occiden- nZsiens mais aussi dOautres ONGi |O”le indonZsienne de Sumatra
tale,unlien ZvidentsOestinstaurprZsentes sur place. avaitdZj” ZtZ sZverementfrappZe
des le dZbut avec les nombreuxSi les trois programmes prZsentspar un tsunami, le 26 dZcembre
partenaires et cela nous a faiten IndonZsie ont participZ active-2004,10"le de Nias avait Zgalement
gagner beaucoup detempsE. ment " la mise en place de cetteZtZ touchZe parunsZisme enmars
missiondOurgence, ilsonttoutefois2005, entra’nant la mort de 600
UN SECOND SOUFFLE, TROISrepris leurs activitZs, trois semainespersonnes. Le volcan Merapi, quant
SEMAINES PLUS TARD apres la catastroph€Laleson”™  “lui,continue de dZverser de fason
Un atout dOautant plus importantirer de cette expZrience, cOeshquiZtante des coulZes de lave et
queles activitZsdZployZes avaientOstre rZactifs sans pour autanide nuZes ardentes depuisle sZisme.
pourobjectifde soutenirles stru c- mettre en danger les autres mis-Une vigilance maximale reste donc
tures existantes, au niveau chiru r-sions Econclut Vincent Cauche. de rigueur dans toute larZgidn.
gical dans les h™pitaux, commdrois semainesapresle sZisme, de STfPHANIE SENET
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Les kits d'urgence Ztaient sur place 48h apres le s Zisme.



